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80. GUERISON D’UN DEMONIAQUE AVEUGLE ET MUET A CAPERNAÜM 
(Mt. 12:22-23 ; Lc. 11:14) 

 
MATTHIEU 

12 
22. Alors on lui amena un 
démoniaque aveugle et muet,  
 
 
 
et il le guérit,  
de sorte que  
 
le muet parlait  
et voyait. 
23. Toute la foule  
étonnée 
 
disait : N’est-ce point là le 
Fils de David ? 

MARC 
 

LUC 
11 

 
 
 
14. Jésus chassa un démon 
qui était muet.  
 
 
Lorsque le démon fut sorti,  
le muet parla,  
 
et la foule 
 
fût dans l’admiration. 

JEAN 

 
• Mt. 12:22a “Alors on lui amena un démoniaque aveugle et muet, …” : 
a) Le mutisme allait souvent de pair avec la surdité. S’y ajoute ici la cécité. 
Un fait similaire, avec les mêmes réactions d'étonnement de la foule, et de suspicion blasphématoire des 

guides religieux, aura lieu en une autre circonstance (cf. étude n° 106) : 
Mt. 9:32-34 “(32) Comme ils s'en allaient, voici, on amena à Jésus un démoniaque muet. (33) Le 

démon ayant été chassé, le muet parla. Et la foule étonnée disait : Jamais pareille chose ne s'est vue en 
Israël. (34) Mais les pharisiens dirent : C'est par le prince des démons qu'il chasse les démons.” 

(Bien que cet épisode soit mentionné antérieurement par Matthieu, il semble qu'il s'est déroulé 
ultérieurement). 

 
b) Les démons peuvent exercer un pouvoir néfaste sur le corps humain, depuis l'intérieur. Ils peuvent ainsi 

provoquer la cécité, la surdité, le mutisme, ou déformer un squelette (cf. la femme courbée, Lc.13:10-13). Ils 
peuvent contrôler les mouvements, comme dans le cas du Gadarénien (Mc. 5:3-5) ou de l'enfant  lunatique 
(Mc. 9:18,22). Ils peuvent utiliser les organes phonatoires de l'homme qu'ils contrôlent. 

 
c) Etant des esprits, ils peuvent aussi profiter de la religiosité ignorante pour souiller les esprits humains, 

avec des conséquences incalculables : 
1 Cor. 10:19-20 “(19) Que dis-je donc ? Que la viande sacrifiée aux idoles est quelque chose, ou 

qu'une idole est quelque chose ? Nullement. (20) Je dis que ce qu'on sacrifie, on le sacrifie à des 
démons, et non à Dieu ; or, je ne veux pas que vous soyez en communion avec les démons.” 

 
d) Ils peuvent être contraints de sortir du corps qu'ils occupent. 

Mt. 12:43-45 “(43) Lorsque l'esprit impur est sorti d'un homme, il va par des lieux arides, 
cherchant du repos, et il n'en trouve point. (44) Alors il dit : Je retournerai dans ma maison d'où je 
suis sorti ; et, quand il arrive, il la trouve vide, balayée et ornée. (45) Il s'en va, et il prend avec lui sept 
autres esprits plus méchants que lui ; ils entrent dans la maison, s'y établissent, et la dernière condition 
de cet homme est pire que la première. Il en sera de même pour cette génération méchante. (cf. l'analyse 
de ces versets, étude n° 84).  

 
Il est possible, semble-t-il, de les combattre de diverses façons (sur la foi combattante, voir l'étude n° 129) : 

• Par un ordre d'expulsion : c'est une action offensive directe, à effet instantané, résultant d'une 
délégation d'autorité, d'un mandat pour utiliser le Nom de Jésus-Christ dans ce but. 
• Par une intercession auprès du Trône, qui laisse au Seigneur toute liberté dans le mode et le moment 
de son intervention. 
• Par l'imprégnation de l'Esprit résultant d'une consécration qui s'approfondit : le souffle impur est 
noyé, asphyxié progressivement par le Souffle saint qui occupe toutes les pièces de la maison du corps. 
Le souffle impur ne peut alors plus rester. Cela peut aller de pair avec une appropriation intime des 
promesses spécifiques des Ecritures qui deviennent vivantes. C'est beaucoup plus qu'un assentiment 
mental aux promesses. 

Dans tous les cas, le chrétien qui agit doit avoir une conscience intime, vivante (renouvelée et 
entretenue) de sa position d'enfant de Dieu, d'enfant de la Lumière. 
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• Mt. 12:22b, Lc. 11:14a “Jésus chassa un démon qui était muet … et il le guérit … de 
sorte que … lorsque le démon fut sorti … le muet parlait et voyait.” : 

a) Jésus chassait les démons par ses paroles, et/ou par des ordres péremptoires, par des menaces : 
Mt. 8:16 “Le soir, on amena auprès de Jésus plusieurs démoniaques. Il chassa les esprits par sa 

parole, et il guérit tous les malades.” 
 

b) Jésus a donné cette autorité à certains de ses disciples qui l'accompagnaient, par des mandats nominatifs 
et temporaires. Il a suffi à ces disciples d'exercer ce mandat donné par une Voix confirmée. Le succès était 
assuré, même si les nécessiteux avaient peu de foi : 

Mt. 10:1 “Puis, ayant appelé ses douze disciples, il leur donna le pouvoir [gr. "exousia" = "autorité"] 
de chasser les esprits impurs, et de guérir toute maladie et toute infirmité.” 

Mt. 10:7-8 “(7) Allez, prêchez, et dites : Le Royaume des cieux est proche. (8) Guérissez les malades, 
ressuscitez les morts, purifiez les lépreux, chassez les démons. Vous avez reçu gratuitement, donnez 
gratuitement.” 

 
c) Jésus a promis en termes généraux le même mandat au Corps des croyants, jusqu'à son retour : 

Mc. 16:17 “Voici les miracles qui accompagneront ceux qui auront cru : en mon Nom, ils chasseront 
les démons ; ils parleront de nouvelles langues ; …” 

Phil. 2:9-10 “(9) C'est pourquoi aussi Dieu l'a souverainement élevé, et lui a donné le Nom qui est au-
dessus de tout nom, (10) afin qu'au Nom de Jésus tout genou fléchisse dans les cieux, sur la terre et 
sous la terre, …” 

 
d) Le pouvoir de chasser les démons n'est pas un gage de salut (l'exemple de Judas le prouve) : 

Mt. 7:22-23 “(22) Plusieurs me diront en ce jour-là : Seigneur, Seigneur, n'avons-nous pas prophétisé 
par ton Nom ? n'avons-nous pas chassé des démons par ton Nom ? ... (23) Alors je leur dirai 
ouvertement : Je ne vous ai jamais connus, retirez-vous de moi, vous qui commettez l'iniquité.” 

 
• Mt. 12:23a ; Lc. 11:14b “Toute la foule étonnée (gr. "ex-istemi") … fût dans l’admiration 

(gr. "tomazo") …” : 
L'admiration devant un miracle ne suffit pas pour en comprendre la signification. Même faire un miracle 

ne donne pas nécessairement la bonne compréhension de la pensée de Dieu : parce qu'ils avaient guéri des 
malades et des possédés, les disciples ont cru avoir la foi requise, jusqu'au jour de leur défaite devant un enfant 
épileptique. 

Les faits (y compris les échecs) doivent être rassemblés, examinés, corroborés pour qu'on puisse en 
tirer des conclusions cohérentes. Il y a encore beaucoup à apprendre. 

 
La foule, dans l'excitation du moment, va commencer à se poser les bonnes questions. Mais cela ne va pas 

durer. Les oiseaux voleurs dérobent la Semence dès qu'elle atteint une terre tassée et durcie par la religiosité. 
 
• Mt. 12:23b “… disant : n'est-ce pas là  le fils de David ?” : 
a) La question était capitale, mais le ton est encore celui de l'ignorance ! La vérité était trop grande pour être 

crue. Si Jésus est le “Fils de David” promis, alors il est le Messie, l’Oint royal attendu ! 
2 Sam. 7:12-13 (paroles de Nathan à David) “(12) ... j’élèverai ta postérité après toi, celui qui sera sorti 

de tes entrailles, et j’affermirai son règne. (13) Ce sera lui qui bâtira une Maison à mon Nom, et 
j’affermirai pour toujours le trône de son Royaume.” 

En sceau d’appartenance à cette Maison, les chrétiens se feront baptiser en ce Nom qui leur aura 
été montré. 

Ps. 89:4-5 “(4) ... Voici ce que j’ai juré à David, mon serviteur : (5) J’affermirai ta postérité pour 
toujours, et j’établirai ton trône à perpétuité.” 

Ps. 89:36-37 “(36) ... mentirai-je à David ? (37) Sa postérité subsistera toujours, son trône sera 
devant moi comme le soleil, - comme la lune il aura une éternelle durée ...”. 

Ps. 132:11-12 “(11) Je mettrai sur ton trône un fruit de tes entrailles. (12) Si tes fils observent mon 
Alliance et mes préceptes que je leur enseigne, leurs fils aussi pour toujours seront assis sur ton trône.” 

Es. 9:6 “Donner à l’empire de l’accroissement, et une paix sans fin au trône de David et à son 
Royaume, l’affermir et le soutenir par le droit et la justice, dès maintenant et à toujours : voilà ce que 
fera le zèle de l’Eternel des armées”. 

Jér. 23:5 “Voici, les jours viennent, dit l’Eternel, où je susciterai à David un Germe juste ; il régnera 
en Roi et prospérera, il pratiquera la justice et l’équité dans le pays.” 
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Dan. 7:14 “On lui donnera [à celui semblable à un fils de l’homme venant sur les nuées des cieux] la 

domination, la gloire et le règne ; et tous les peuples, les nations, et les hommes de toutes langues le 
serviront. Sa domination est une domination éternelle qui ne passera point, et son règne ne sera jamais 
détruit.” 

Dan. 7:26-27 “(26) ... Puis viendra le jugement, et on ôtera [au quatrième animal sorti de la mer] sa 
domination, qui sera détruite et anéantie pour jamais. (27) Le règne, la domination, et la grandeur de 
tous les royaumes qui sont sous les cieux, seront donnés au peuple des saints du Très-Haut (ceux qui 
seront greffés dans le Messie). Son règne est un règne éternel, et tous les dominateurs le serviront et lui 
obéiront.” 

Mic. 4:7 “Des boiteux je ferai un reste, de ceux qui étaient chassés une nation puissante ; et l’Eternel 
régnera sur eux, à la montagne de Sion, dès lors et pour toujours.” 

Mt. 12:42 “... il y a ici plus que Salomon.” 
 

b) LA question fondamentale est toujours, aujourd'hui comme alors : “Qui est-il ?” C'était LA question 
posée par Jésus de façon directe (aux apôtres) ou indirecte : 

• Le docteur Nicodème aurait dû connaître la réponse.  
• La Samaritaine a dû apprendre qui était Celui qui lui demandait de l'eau.  
• Le jeune homme riche aurait dû savoir qui était l'homme qui l'invitait à le suivre. 
• Les apôtres ont mis longtemps avant de comprendre que le Fils de David était aussi Fils de Dieu.  

 
La Samaritaine avait posé une question similaire (Jn. 4:29 “N'est-ce pas le Christ ?”), mais avec une arrière-

pensée positive. Les deux aveugles de Jéricho avaient compris eux aussi qu'il était le Fils de David, sinon 
Jésus ne se serait pas arrêté à cause de quelques paroles flatteuses (Mt. 9:27).  

Mais ni les uns ni les autres n'avaient imaginé que le Christ serait aussi un Agneau. 
 
c) Ici, “la foule” hésite. Le doute, inspiré par la nature humaine déchue et attisé par la jalousie des scribes, 

s'oppose à l'enseignement divin manifesté par des signes visibles et les Ecritures.  
Jn. 9:31-33 (réponse de l'aveugle guéri aux religieux furieux) “(31) Nous savons que Dieu n'exauce point 

les pécheurs ; mais, si quelqu'un l'honore et fait sa volonté, c'est celui-là qu'il exauce. (32) Jamais on 
n'a entendu dire que quelqu'un ait ouvert les yeux d'un aveugle-né. (33) Si cet homme ne venait pas de 
Dieu, il ne pourrait rien faire.” 

Mt. 13:54-55 “(54) S'étant rendu dans sa patrie, il enseignait dans la synagogue, de sorte que ceux 
qui l'entendirent étaient étonnés et disaient : D'où lui viennent cette sagesse et ces miracles ? (55) 
N'est-ce pas le fils du charpentier ? N'est-ce pas Marie qui est sa mère ? Jacques, Joseph, Simon et 
Jude, ne sont-ils pas ses frères ? (56) et ses sœurs ne sont-elles pas toutes parmi nous ? D'où lui 
viennent donc toutes ces choses ? (57) Et il était pour eux une occasion de chute. Mais Jésus leur dit : 
Un prophète n'est méprisé que dans sa patrie et dans sa maison.” 

 
d) Pendant tout le séjour de Jésus sur terre, ce combat sur l'identité du Verbe incarné a fait rage. Il se 

poursuit encore aujourd'hui. 
• Ce combat est voulu par Dieu, car c'est un test qui permet, dans chaque génération, de séparer le blé 

de l'ivraie religieuse. 
• Dieu donne toujours des preuves pour alimenter la foi requise (il suffit à l'homme d'accepter 

l'évidence), et, du même coup, pour justifier la condamnation de l'incrédulité. 
 
La confession de l'identité du Christ est l'enjeu de la plus grande bataille de tous les temps, et elle met en 

œuvre le libre arbitre du choix, la droiture face à la révélation. C'est pourquoi l'Apocalypse qualifie les 
croyants de “vainqueurs”. 

Mt. 16:15-18 “(15) Et vous, leur dit-il, qui dites-vous que je suis ? (16) Simon Pierre répondit : Tu es 
le Christ, le Fils du Dieu vivant. (17) Jésus, reprenant la parole, lui dit : Tu es heureux, Simon, fils de 
Jonas ; car ce ne sont pas la chair et le sang qui t'ont révélé cela, mais c'est mon Père qui est dans les 
cieux. (18) Et moi, je te dis que tu es Pierre, et que sur ce rocher je bâtirai mon Église, et que les portes 
du séjour des morts ne prévaudront point contre elle.” 

Jn. 1:49 (Quand Jésus déclare à Nathanaël l’avoir vu sous le figuier) “Nathanaël répondit et lui dit : 
Rabbi, tu es le Fils de Dieu, tu es le Roi d'Israël.” 

Lc. 5:8 (A l’occasion de la pêche miraculeuse) “Quand il vit cela, Simon Pierre tomba aux genoux de 
Jésus, et dit : Seigneur, retire-toi de moi, parce que je suis un homme pécheur.” 

Jn. 20:28 “Thomas lui répondit : Mon Seigneur et mon Dieu !” 
 
e) Les ténèbres ne peuvent supporter ce témoignage rendu à la Lumière.  
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Caïn a tué Abel, le porteur de la révélation de son heure. Et pourtant Dieu lui-même venait de lui en rendre 

témoignage !  
Face à Jésus, les religieux aveugles vont immédiatement réagir (cf. étude suivante n° 81).  
Que pensaient ceux qui avaient aimé ce démoniaque aveugle et muet, et qui, en unissant leurs forces et leurs 

espoirs, “l'avaient amené” (Mt. 12:22) ? 
 

______________ 


